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Bâtir	des	autels	
	 Eléments	d’interprétation	 Sens	proposés	

Gn	 8,	 20	 :	 Noé,	 après	 que	 le	
Seigneur	 lui	 ait	 demandé	 de	
sortir	de	l’Arche	et	de	faire	sortir	
les	 animaux	 pour	 qu’ils	 soient	
féconds	et	prolifiques	;	
	

(targum	de	Jonathan)	c’était	là	l’autel	qu’avait	bâti	
Adam	au	temps	où	il	fut	chassé	du	jardin	d’Eden	et	sur	
lequel	il	avait	offert	une	oblation	et	sur	lequel	Caïn	et	
Abel	avaient	offert	leurs	oblations.	Mais	il	avait	été	
détruit	lorsque	descendirent	les	eaux	du	déluge.	Noé	
le	reconstruisit	donc,	il	prit	de	tous	les	animaux	purs	
et	de	tous	les	oiseaux	purs	et	il	offrit	4	holocaustes	sur	
cet	autel.		

Réparation	
Humilité	:	peur	de	
retomber	dans	les	mêmes	
travers	que	ses	ancêtres	
=>	demande	à	Dieu	son	
aide	

Gn	12,	7	:	Abram,	à	Sichem	
(épaule),	suite	à	l’apparition	du	
Seigneur	qui	a	promis	de	donner	
Canaan	à	sa	descendance.	

La	ville	de	Sichem	:	Jacob	y	enterre	des	idoles	
étrangères,		
Josué	y	renouvelle	l'alliance	de	la	nation	avec	Dieu,	
devient	un	centre	du	culte	cananéen	qui	fut	détruit	
par	Abimélek,	fils	de	Gédéon,	lieu	où	le	roi	Jéroboam	
fait	un	schisme	politique	et	religieux,	détruite	par	les	
Assyriens	en	724-721	av.	J.C.	Vers	300	av.	J.C.,	Sichem	
devint	la	ville	principale	des	Samaritains	qui	érigent	un	
temple	sur	le	mont	Garizim.	Jean	Hyrcan	détruit	le	
temple	en	128	av.	J.C.	et	la	ville	en	108	av.	J.C.	Elle	est	
reconstruite	par	les	Romains	sous	le	nom	Flavia	
Neapolis.	

Lieu	à	risque.	Lieu	où	
notre	liberté	peut	donner	
le	meilleur	et	le	pire.	
Les	biens	que	Dieu	nous	
donne.	

Gn	12,	8	:	Abram,	entre	Béthel	
(maison	de	Dieu)	et	Aï	(tas	de	
ruines)	et	y	revient	en	13,	4	afin	
d’invoquer	le	Seigneur	par	son	
nom.	

Dans	l’intervalle	entre	les	temps	forts	(de	prière)	et	
les	temps	moins	riches	(voire	pénibles)	du	quotidien.	
Met	Abram	dans	la	capacité	de	discerner	sur	la	
surpopulation	entre	ses	bergers	et	ceux	de	Loth	=>	
décide	de	laisser	le	pays	à	Loth	et	de	partir.	

Icônes,	médailles,	chapelet	
dans	la	poche…	qui	nous	
tiennent	en	éveil.	

13,	18	Abram,	à	Hébron	(union),	
suite	à	la	parole	du	Seigneur	qui	
lui	promet	de	lui	donner	le	pays	
et	de	multiplier	sa	descendance	

Abram	va	honorer	son	lien	de	parenté	avec	Loth,	qu’il	
va	libérer	de	sa	captivité	(Loth	avait	été	fait	prisonnier	
de	guerre).	Melkisédeq	(prêtre	par	excellence)	va	
bénir	Abram	au	nom	de	l’Eternel	suite	à	sa	victoire.	

Le	scellement	d’une	union	
avec	Dieu	(baptême,	
mariage,	consécration,	…)	
s’accompagne	de	missions	
plus	élevées	qui	nous	sont	
confiées.	

22,	9	:	Abraham,	au	lieu	que	
Dieu	lui	a	indiqué,	afin	de	
sacrifier	son	fils	après	avoir	mis	
les	bûches.	Mais	finit	par	y	
sacrifier	un	bélier.	

(Pirqé	de	Rabbi	Eliézer)	Le	Seigneur	montra	du	doigt	à	
notre	père	Abraham	l’autel	et	lui	dit	:	«	voici	l’autel	».	
C’était	l’autel	où	Caïn	et	Abel	sacrifièrent,	c’était	le	
même	autel	où	Noé	et	son	fils	sacrifièrent,	comme	il	
est	dit	«	Et	Abraham	bâtit	l’autel	ici	».	Il	n’est	pas	dit	
«	un	autel	»	mais	«	l’autel	».	C’était	donc	l’autel	sur	
lequel	les	premiers	d’entre	eux	avait	sacrifié.	

Une	action	qui	honore	la	
mémoire	de	nos	ancêtres,	
afin	de	nous	détacher	
même	de	ce	qui	est	le	plus	
important	pour	nous	(nos	
enfants).	

33,	20	:	Jacob,	à	Sichem	
(épaule),	après	avoir	acquis	une	
parcelle	de	champ.	L’autel	est	
nommé	:	El,	Dieu	d’Israël.	

Jacob	offre	la	dîme	lorsqu’il	fait	une	grosse	dépense	 Inclut	le	Seigneur	dans	la	
dépense	qui	est	faite,	dans	
l’utilisation	de	ses	biens.	

35,	1	:	Dieu	dit	à	Jacob	:	«	
Debout,	monte	à	Béthel	et	
arrête-toi	là.	Elèves-y	un	autel	
pour	le	Dieu	qui	t’est	apparu	
lorsque	tu	fuyais	devant	ton	
frère	Esaü.	»	Et	il	va	voir	sa	
famille	et	dit	qu’il	faut	le	bâtir	
pour	remercier	le	Seigneur	(v3),	
ils	se	débarrassent	de	leurs	
idoles	et	le	bâtit	en	35,	7.	

Témoignage	fort	pour	sa	famille	qui	accepte	de	se	
purifier	des	mauvaises	idoles	(préalable	indispensable	
pour	qu’ils	puissent	bâtir	un	autel)	=>	victoire	
éclatante	car	dès	lors	tous	les	peuples	d’alentours	se	
mettent	à	craindre	la	famille	de	Jacob.	

Provoquer	le	repentir	est	
un	1er	roc,	indispensable	
au	Sacrement	de	la	
Réconciliation.	

Ex	17,	15	:	Moïse	à	Réphidim	
(repos)	suite	à	sa	victoire	
éclatante	contre	Amaleq.		

L’autel	est	nommé	:	«	La	Parole	de	Yahvé	est	ici	mon	
étendard,	parce	que	c’est,	dit	Moïse,	le	signe	que	le	
Seigneur	a	fait	en	ce	lieu	à	cause	de	moi	».	

Attribuer	nos	victoires	à	
Dieu	pour	lui	en	dédier	le	
souvenir	et	l’usage	:	
consécration	de	sa	nou-
velle	maison,	sa	voiture…	

	


